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Aux cœurs capables d’aimer.





Préambule


Lectrice, lecteur, vous tenez entre vos mains un recueil hybride, fruit d’une passion pour les mots. Mots opiacés n’a pas vocation à être placé dans une catégorie. Les textes présentés oscillent entre récit et poésie. Chacun contient une centaine de mots, exactement cent si l’on triche en incluant les apostrophes et tirets dans un mot. Ce choix se veut un exercice stylistique à l’instar du drabble 1. Mon objectif repose sur la transmission d’émotions sous l’impact homogène d’une centaine de mots. Des émotions, suscitées à chaque fois par l’esquisse d’une histoire.


Je vous invite à vous laisser enivrer par ces textes moitié micronouvelle 2, moitié poésie en prose. Aucune valeur autobiographique ne doit être attribuée à ces micronouvelles poétiques qui relèvent de la fiction. La valeur peut être universelle pour vous permettre l’identification ou simplement accordée aux personnages dont la voix est tantôt féminine, tantôt masculine. Leur identité n’est jamais connue, là encore pour en appeler à votre imagination.


Si chaque micronouvelle peut être considérée individuellement, j’ai pour ma part imaginé l’ensemble du recueil comme l’évolution de la relation entre un homme et une femme, l’un brisé par l’amour, l’autre en quête d’amour. D’abord opposés tels l’ange et le démon, mais irrésistiblement attirés l’un par l’autre… Je ne vous en dévoile pas plus. Peut-être imaginerez-vous la même histoire que moi. Ou peut-être vous ferez-vous votre propre interprétation. Prenez du plaisir en recherchant les liens entre les textes. L’ordre de leur présentation fonctionne tel un fil conducteur.
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